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ÉDITO  du  P rés ident  Ph i l ippe  CAZEAU

Tous les membres de l’Association Alliances pour Eysines Autrement (A.P.E.A),
son Président Philippe CAZEAU, ainsi que l’ élue municipale, Sandrine PELETAN-COURONNE, 

vous adressent leurs meilleurs voeux pour l’année 2016.
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2015 a vu la pente de notre enli-
sement s’accroitre, marqué à la fois 
par la forte montée du chômage, 
l’accroissement de la dette publique  
et de la pression fiscale. Les élec-
teurs ont clairement sanctionné les 
résultats de cette politique lors des 
dernières élections européennes, 
municipales, départementales et 
régionales.
Mais comment doit-on qualifier 
cette année 2015 ?

«  2015  annus  horribilis. »
Mal commencée  et  très mal terminée, 2015 marquera 
notre Histoire. Personne n’aurait imaginé qu’au vingt et 
unième siècle nous vivrions  une telle tragédie pour notre 
pays. Pourtant, elle a eu lieu.
Si la question qu’est-ce qu’être français restait jusque- là, 
sans réponse claire,  ces évènements  servant de cataly-
seur ont remis au jour de  façon éclatante, le visage éter-
nel de notre pays.
 Les français spontanément se sont chaque fois  levés en 
masse pour montrer malgré ces horribles carnages, ces 
hécatombes, que les valeurs de notre République seraient 
toujours défendues, sans craindre les assauts barbares 
inspirés d’une histoire  qui n’a jamais été la nôtre.
A Eysines, les eysinaises et les eysinais se sont chaque fois 

mobilisés, sur le parvis commun à la Mairie, l’Eglise et le 
Monument aux Morts, observant un silence de profonde 
communion, en solidarité avec l’ensemble de la popula-
tion de notre pays.
La réponse massive et spontanée aux attentats du 7 et 9 
janvier fut clairement donnée le11 janvier par les français. 
Je suis CHARLIE en a été la principale formulation, pour 
signifier notre haut  degrés d’attachement à la liberté de 
la presse, liberté indéfectible caractéristique de notre Ré-
publique.
Mais la véritable volonté de ce mal qui nous menace et 
nous atteint, était de cibler  nos racines encore plus pro-
fondes et essentielles : notre type de société ouverte, l’ex-
pression de nos valeurs, les forces vives de notre nation, 
et particulièrement  notre jeunesse. Il a  fallu hélas le 13 
novembre 2015 pour en prendre conscience.
Nous sommes en guerre mais c’est  une guerre nouvelle 
qu’il nous faudra mener durant  certainement de nom-
breuses années, contre un ennemi furtif qui nous impose  
de vivre, pour l’instant, sous l’état d’urgence, dont on 
devrait souhaiter voir la levée en 2016.
Souhaitons aussi que tous les peuples qui partagent nos 
valeurs s’unissent et permettent qu’ensemble, dans un 
même effort, nous puissions mettre un terme plus rapide 
à cette horrible tragédie.
Pour 2016, je vous souhaite pour vous et vos proches plus 
que de simples vœux de bonheur et de santé.



En 2015, la majorité municipale 
nous a présenté un véritable «bud-
get d’épicier» qui s’est avéré 
inconsistant et dépourvu de vision 
prospective, simplement animé par 
une volonté de faire perdurer une 
organisation archaïque et routi-
nière.

Bien qu’au cours de la campagne 
des municipales de 2014, la 
sobriété budgétaire ait été érigée  
comme un axe fort de leur pro-
gramme et que Madame le Maire 
indique à l’époque: «Dans le souci 
permanent du bien-être des Eysi-
nais, nous poursuivrons nos inves-
tissements pour accompagner et 
anticiper l’évolution de notre ville. 
Nous maintiendrons nos efforts 
pour assurer une gestion économe 
des deniers publics, avec un endet-
tement et des dépenses maîtrisés. 
Une gestion qui permettra à notre 
ville de rester attractive tout en 
offrant à ses habitants des services 
de qualité».

QUE NENNI, ils continuent de pra-
tiquer une démocratie de l’à-
peu-près fondée sur des approxi-
mations et sur la reconduction 
mécanique d’anciens stéréotypes 
sans que jamais ils ne s’interrogent 
sur la portée de leur politique et 
ces effets (bons ou mauvais) pour 
nos concitoyens. C’est ainsi que 
lorsqu’on parcourt Eysines, force 
est de constater que leur gestion 
ne fait pas l’unanimité. 

Les années passent et le budget de 
la majorité s’avère toujours aussi 
indigent essentiellement tourné 
vers la course à l’endettement 
municipal portant sur des dépenses 
sans grande valeur économique 
contre lesquels nous nous oppo-
sons inlassablement. Il en est 
ainsi de l’engloutissement de la 
somme colossale de 7 M€ en 
vue de la création d’une nou-
velle piscine municipale. Ce pro-
jet qui concerne à la fois la rénova-
tion de l’équipement existant et la 
construction neuve de l’extension 

de la piscine repose sur la volonté 
conjointe des communes du Haillan 
et d’Eysines de réaliser un équi-
pement d’intérêt intercommunal. 
Né du constat de l’évolution des 
attentes de la population et d’une 
surfréquentation, ce projet est tout 
simplement démesuré et anachro-
nique.

Si nous ne sommes pas opposés 
à la réalisation d’une opération 
mutualisée, nous aurions préféré 
qu’elle fût opportune et que sa 
charge financière soit équitable-
ment répartie. Or, il n’en est rien…
En effet, la contribution haillan-
naise est fixée à 11% de l’investis-
sement total. Il s’agit, vous me l’ac-
corderez, d’une drôle de manière 
de faire du partenariat…

Quant aux perspectives d’évolu-
tion de notre commune au cours 
de l’année 2016, elles ne sont 
guère plus réjouissantes. En effet, 
le projet de Zone d’Aménage-
ment Concerté (ZAC) de Carès-
Cantinolle prévoit, sur un péri-
mètre d’environ 17,3 hectares, la 
création de 52 000 m² de surface 
de plancher et environ 3 000 m² 
de commerces et d’activités. Cette 
ZAC a pour unique finalité de servir 
un projet métropolitain mégaloma-
niaque exclusivement tourné vers 
l’objectif de 50 000 logements 
autour des axes de transports col-
lectifs et du million d’habitants à 
l’horizon 2030. 

Pour preuve, la croissance démo-
graphique d’Eysines depuis 1962 
fait état d’une évolution de 309% 
(de 5327 habitants à 21762 habi-
tants) et de 16% entre 2008 et 
2013. La municipalité suit scrupu-
leusement l’adage: «pour vivre heu-
reux, vivons nombreux ». Dans ce 
cadre, il est quasi certain que cette 
démarche interviendra au détri-
ment de la qualité les logements 
proposés. Nous risquons fortement 
d’avoir un « *Ginko eysinais ». Ce 
qui n’est pas du tout souhaitable 
pour notre commune et ce à quoi 

nous nous opposons fermement. 
D’autant que la requalification 
urbaine envisagée sur ce secteur 
devrait être créatrice de 750 loge-
ments sur 15 ans sans souci de la 
qualité de vie des futurs habitants. 
Il est en effet prévu d’implanter des 
immeubles, pouvant aller jusqu’à 
R+9, au cœur de la zone d’activi-
tés de Cantinolle avec vues plon-
geantes sur les toits du Super U et/
ou le dépôt de matériaux. Une fois 
de plus, force est de constater que 
la majorité municipale ne se soucie 
nullement de la qualité de vie de 
ses concitoyens et qu’elle persiste 
à mélanger les genres. Il eût été 
bien plus judicieux de conduire une 
politique de renforcement de l’acti-
vité économique dans le secteur de 
Cantinolle dont c’est la vocation 
première puis de développer, sur le 
secteur de Carès, un habitat urbain 
raisonné et qualitatif.

Bref, les années passent et les 
choix en termes d’investissement 
et de gestion sont si désastreux que 
notre commune s’enferre dans une 
léthargie chronique.  

En dépit de cette conclusion 
quelque peu morose, je me joins 
au Président et aux membres de 
l’APEA pour vous souhaiter à vous 
et à ceux qui vous sont chers, une 
bonne et heureuse année.

Sandrine PELETAN COURONNE
05 56 28 12 28 - 06 73 96 20 68

s.couronne@orange.fr

*Ginko bordelais

Rétrospective 2015, Perspectives 2016,
Inertie garantie !!

BULLETIN D’HUMEUR DE
SANDRINE PELETAN COURONNE



CARES ou quand l’histoire vous rattrape

La commune d’Eysines a choisi 
depuis 1977 l’option d’une gestion 
socialiste pour assurer son dévelop-
pement.
La commune marquée encore par 
son histoire maraîchère, ressentait 
déjà la pression urbanistique sur son 
territoire agricole tout en consta-
tant simultanément le lent déclin de 
son activité maraîchère à l’instar des 
autres communes voisines qui avec 
elle, constituaient la ceinture verte 
de Bordeaux.
La commune coupée en deux par 
la rocade a privilégié les nouveaux 
quartiers sur les franges de Bordeaux 
et du Bouscat. Un nouveau quartier 
était né à Migron. Il répondait   en 
partie à la venue des familles ayant 
dû quitter l’Algérie et permettait 
de loger les personnes exerçant le 
plus souvent une activité dans les 
diverses zones industrielles proches 
de notre commune qui en était 
encore dépourvue.
Eysines a ainsi progressivement 
changé de visage.
Son Bourg cœur historique de la 
commune, a subi une sorte d’isole-
ment. Il s’est senti volontairement 
ou involontairement comme  mis 
à l’écart. La rocade y a probable-
ment  participé mais aussi plus cer-
tainement c’est par la différence des 
cultures urbaines à Migron et sur-

tout maraîchère au Bourg que l’on 
est arrivé à cette situation.
Le Bourg a progressivement vu ses 
commerces de proximité s’éteindre 
au fil du temps et corrélativement sa 
population décroître.
Pourtant le Bourg d’Eysines avait des 
atouts, mais le jeu joué par la muni-
cipalité socialiste n’a pas permis de 
les mettre en valeur.
C’est ainsi que CARES qui est 
aujourd’hui l’objet de tant d’atten-
tions, est restée en jachère favorisant 
les implantations sauvages que l’on 
peut toujours constater.
Quelles sont les plans de la munici-
palité actuelle qui a changé certes 
de leader mais reste de la même 
obédience ?
Après avoir modifié le PLU pour 
construire un deuxième groupe sco-
laire au lieu de logements pour revi-
taliser le Bourg, voici qu’un projet 
de plusieurs centaines de logements  
est annoncé pour CARES.
La municipalité en 2016 veut main-
tenant construire de façon intense à 
CARES, qui est pourtant une zone 
fragile, alors que sous l’égide de 
Monsieur Guy Antoune, ancien 
député maire d’Eysines, nous avions 
demandé à la municipalité socialiste 
en responsabilité dans les années 80, 
la possibilité de construire seulement 
le long des axes existants» : avenue 

du Haillan, du Taillan et rue Martin 
Porc, ces voiries étant équipées pour 
la collecte des eaux usées, la station 
d’épuration ayant été livrée en1977.
Plus récemment, nous avions pro-
posé à la municipalité précédente 
d’y implanter la salle de sport  qui 
a été finalement construite au Pin-
san. C’est un élément structurant 
parfaitement adapté à cette zone de 
protection des sources.
Lors du conseil municipal du 10 
décembre 2015, madame le maire 
nous annonce la future construc-
tion d’une salle de sports à CARES ! 
Que de temps perdu sans parler de 
l’argent public car elle va certaine-
ment doublonner avec sa sœur aînée 
du Pinsan. A quand le prochain 
groupe scolaire pour lui doublon-
ner avec celui du Bourg rue Gabriel 
Moussa.
Un certain mirage opère sur ce quar-
tier sous la baguette magique consti-
tuée par la ligne D du tram.
A l’évidence si les humains sont faci-
lement  transportés rapidement, les 
idées par contre, cheminent difficile-
ment au cours du temps.

Philippe Cazeau 
06 62 06 48 26

philippe.cazeau@numericable.fr

CARES



L E  N o u v e a u  L I E N  E Y S I N A I S
APEA : 11, route de Pauillac  -  apea2@laposte.fr  -  http://apea2.canalblog.com/ 
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VIE ASSOCIATIVE
Notre « Grand LOTO d’Automne» a eu lieu  le dimanche 08 /11/2015, dans la salle (ex-polyvalente) du Vigean, 
avec des dons importants de commerçants d’Eysines. Nous vous attendons nombreux lors de notre prochain 
«Grand LOTO de Printemps» qui aura lieu le dimanche 20 mars 2016. 

Nous tenons aussi à  remercier   chaleureusement, l’ensemble des commerçants qui nous ont permis d’afficher 
l’annonce de notre  LOTO dans leurs magasins.

DU MAUVAIS ENTRETIEN DES BATIMENTS COMMUNAUX
Pour une commune de 20 000 habitants disposant d’un budget  de 30 millions d’euros, il est navrant de consta-
ter que le matériel ainsi que les bâtiments municipaux sont si mal entretenus….

N’y aurait-il pas suffisamment de personnel, ni de crédits pour veiller au patrimoine communal ?? Lorsque l’on 
voit l’état de conservation des équipements de la Salle du Vigean, il est largement permis d’en douter…


